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La fin justifie-t-elle les moyens ? 

 

Je crois que cette question peut tous nous concerner. Car oui, parfois, la fin justifie les moyens.  

On est d’accord que couper une jambe, c’est pas bien ?! 

Mais quand je pense à ce patient qui est à l’hôpital et qui a une grave blessure à la jambe, et 
dont l’infection est incurable. La situation est grave. Le chirurgien doit faire un choix : faut-il lui 
couper la jambe ? Allez-vous le condamner pour avoir sauvé la vie de son patient ?  

 
Pour moi la fin doit toujours être morale. La fin doit être la plus positive possible pour soi, pour 
les autres et pour nous.  

 
Avez-vous des objectifs ? Attention, des objectifs positifs, il ne faut pas oublier que la fin justifie 
les moyens... Pour ma part j’ai eu un objectif aujourd’hui. Celui de vous "pondre" un texte. Avec 
une fin qui a du sens.  

Mais l’écriture n’est pas mon point fort… pas du tout.  

 

Alors laissez-moi vous partager une histoire qui a changé ma vie.  

Pour apprendre à parler, il y a des gens qui ont fait des choix à ma place. Ces personnes, qui 
sont proches de moi, voulaient que j’atteigne une certaine autonomie et que je sois épanouie 
dans mes projets. Car je suis née sourde profonde. Sans mes appareils, je n’entend rien. Rien. 
C’est un handicap qui demande beaucoup d’attention. Et mes appareils auditifs (hein?, quoi ?, 
qu’est ce que tu dis ?) n’étaient pas suffisants pour suivre une conversation. Alors les médecins 
et ma famille ont décidé de me faire opérer à l’âge de 4 ans pour un implant cochléaire. 

 

Cette décision sans mon accord a transformé ma vie. Et quelques semaines plus tard, j’ai 
entendu pour la première fois de ma vie des oiseaux chanter.  

 

C’est devenu un outil que j’utilise tous les jours. Car il m’aide à mieux percevoir les sons et les 
mots de mon entourage. Bien sûr avec l’aide de nombreuses heures d’orthophonie, du code LPC 
(Langue française Parlée Complétée) et du soutien de nombreuses personnes ainsi que celui de 
mes parents. Si ces personnes avaient attendu des années pour que je puisse donner mon 
approbation, il aurait été trop tard. La communication avec les autres aurait été beaucoup 
moins fluide, et j’aurais peut-être entendu les oiseaux seulement à partir de l’adolescence.  

 

Alors mesdames et messieurs, acceptons de faire ce petit pas de côté pour un objectif qui a du 
sens. Oui la fin justifie les moyens et assurons-nous que nous agissons toujours de manière 
bienveillante pour soi, pour les autres et pour nous. 


